
Trois-Rivières — Après avoir 
discuté des soins de santé en 
Mauricie en septembre dernier, 
la population est invitée à se pen-
cher sur la «beauté» de la ville 
de Trois-Rivières, à l’occasion de 
la deuxième Grande rencontre 
citoyenne. La question «Trois-
Rivières est-elle une belle ville?» 
sera au coeur de cette soirée 
d’échange prévue le 30 mars à 
19 h 30 à l’hôtel Delta.

Comme son nom le laisse sup-
poser, le concept de la Grande 
rencontre citoyenne vise à accor-
der la parole aux citoyens en 
leur offrant un lieu et un espace 
de communication. Cinq invités 
répondront d’abord à la question, 
histoire de stimuler le débat, de 
susciter les échanges.

Les thématiques de l’environ-
nement, de l’architecture, de l’his-
toire, de l’art, de l’urbanisme et 
de l’économie seront entre autres 
abordées à travers les interven-
tions de le professeure de géo-
graphie Diane Saint-Laurent, de 

l’architecte André Carle, du chef 
urbaniste de la Ville de Trois-
Rivières Denis Ricard, du chroni-
queur Jean-Marc Beaudoin et de 
l’ancien maire de Québec Jean-
Paul Lallier.

Les participants seront appe-
lés à identifier les meilleurs et les 
pires aspects de la ville, à discuter 
des perceptions concernant celle-
ci, ainsi qu’à extrapoler sur un 
Trois-Rivières idéal.

Sans être officiellement con-
férencières, d’autres personnes 
sont attendues à la rencontre, 
dont le directeur du Port de 
Trois-Rivières Robert Masson, et 
le coordonnateur de la Démarche 
de revitalisation des premiers 
quartiers Jean-François Aubin. 
Jean Roy, de la Société de conser-
vation et d’animation du patrimoi-
ne, et Claude Rivest, du comité de 
relance de Pointe-du-Lac, seront 
aussi présents. «La grande vedet-
te, c’est le citoyen. Ce n’est pas un 
débat d’universitaires», assure 
Nancy Sabourin, chef d’antenne 
du Téléjournal Mauricie et coani-
matrice de la soirée en compagnie 
de Jean-Sébastien Bernatchez, 
de la première chaîne de Radio-
Canada. La société d’État compte 
sur le partenariat du Nouvelliste, 
du Collège Laflèche et de l’UQTR 

dans l’organisation de cet événe-
ment.

Selon le directeur du Collège 
Laflèche Marcel Côté, la Grande 
rencontre citoyenne est une 
occasion de discuter des grands 
enjeux, et «permet aux citoyens 
de s’informer, de s’exprimer et de 
se mobiliser». La première ren-
contre, articulée autour du thème 
de la santé, avait attiré 200 per-
sonnes en septembre au Musée 
québécois de culture populaire.

Un concours
Le public est également convié 

à participer à un concours de pho-
tographies. Les participants ont 
jusqu’au 15 mars pour soumettre 
une photo numérique ou papier 
représentant leur réponse à la 
question «Trois-Rivières est-elle 
une belle ville?». L’originalité, le 
lien avec la question, les qualités 
techniques et le titre de la photo 
seront considérées.•
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Jean-Sébastien Bernatchez et Michel Morin, respectivement animateur et réalisateur-coordonnateur à la Première 
chaîne de Radio-Canada en Mauricie, Nancy Sabourin, chef d’antenne du Téléjournal Mauricie, Marcel Côté, directeur 
général du Collège Laflèche, et Martine Lesieur, responsable des relations publiques à l’UQTR, invitent la population à la 
seconde Grande rencontre citoyenne, ayant pour thème «Trois-Rivières est-elle une belle ville?»

«Trois-Rivières 
est-elle une 
belle ville?»
La deuxième Grande rencontre 
citoyenne se penchera sur la question

LES TAXES À LA BOSTONNAIS

Les citoyens savent à quoi s’en tenir
La Tuque (AM) — Les contri-
buables de la municipalité de La 
Bostonnais savent maintenant 
sur quel pied danser. Même si le 
contexte budgétaire est différent 
des années passées, la répercus-
sion est bien réelle et se chiffre 
par une augmentation moyenne 
du taux de taxes de 46 pour cent. 

Un contribuable ayant une 
maison évaluée à 65 000 $ et qui 
payait 790 $ en 2005, recevra un 

compte de 1385 $ cette année.
Le taux de taxation du budget 

de proximité a été dévoilé hier 
soir par le conseil municipal. Il 
s’élève à 0,49 $ du 100 $ d’évalua-
tion, s’ajoutant aux 0,81 $ du 100 $ 
d’évaluation du budget d’agglo-
mération adopté le 8 février par 
la Ville de La Tuque. Le taux de 
taxation total est donc de 1,30 $ 
du 100 $ d’évaluation.

Le budget de 353 487 $ se veut 

très conservateur. «Nous y som-
mes allés prudemment», expli-
que le maire, Claude Hénault. Si 
le budget de la municipalité est 
serré, il en sera de même pour les 
projets inscrits au plan triennal. 
«Nous avons des projets pour les-
quels nous avons besoin de sub-
ventions, sans cela, nous devrons 
les mettre de côté pour un autre 
année», mentionne le maire 
Hénault.•
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